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La SVD au Togo-Bénin est devenue une province de la Société 
le 01 juin 2008. Pour marquer cet événement historique, les 
confrères de la nouvelle province se sont rassemblés autour 
de Mgr Michael Blume, SVD, le Nonce Apostolique près le 
Bénin et le Togo, pour une célébration Eucharistique, le lundi 
02 juin à la Maison Provinciale à Kégué, Lomé. Le père 
Provincial a prononcé le discours suivant à la fin de la 
Messe : 
 
L’autre jour, entre nous confrères de la Maison Provinciale ici à 
Kégué, lors d’une conversation récréative après le repas, un 
confrère suggérait que pour l’installation du nouveau provincial et 
de son conseil, il fallait que tous les membres du conseil portent 
des nouveaux vêtements pour être en uniforme ! Un autre d’en 
renchérir tout de suite : « Non, ce serait mieux que les membres du 
conseil se rasent la tête, comme signe et rite de passage » !  
 Blagues à part, je me suis dis tout de suite qu’une telle 
célébration, telle que nous la vivons en ce moment-ci, lors de la 
célébration eucharistique, n’a point à faire seulement avec le 
nouveau provincial ni avec les membres du son conseil. Il s’agit 
plutôt de toute la province, il s’agit de chacun de vous ici présent, 
il s’agit d’un certain nombre d’autres personnes et d’événements, 
il s’agit de toute une histoire, de tout un présent, et de tout un 
avenir. Devenir et demeurer une Province de la Société du Verbe 
Divin au Togo et au Bénin, il s’agit de vous et moi. 
 Puisqu’il s’agit de vous et moi, je voudrais commencer avec 
vous. Tout d’abord, ma pensée va vers l’installation du Père 
Fernando Reis comme 2e Régional en mars 1999, il y a neuf ans. 
Ensuite ma pensée remonte vers le 01 mars 1993 – le jour où TOG 
est devenue une Région de la SVD. Jusqu’alors, il s’agissait du 
district du Togo et du district du Bénin, de la Province Ghana-
Togo-Bénin. Sous le leadership du Père Dieter Skweres comme 
premier Régional, on s’était séparés du Ghana, devenant ainsi une 
Région, dépendant directement du Généralat. Le Père Teodor 
Piechota était l’admoniteur, moi je fus le vice-régional pour le 
premier mandat de trois ans. Tous ces confrères sont encore là 
parmi nous ce soir. Quinze années de vie et de croissance en 
région pour devenir une province… (suite, p. 3) 
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HISTOIRE RECENTE DE NOTRE PROVINCE 

LES DEBUTS HEUREUX MAIS TROUBLES  À LOME – PREMIERE PARTIE 
En Août 1977, le Père Gérard Van der Heijdt, le jeune prêtre 
Stephan Sosoe et moi-même, nous prîmes un avion d’Egypte Air 
pour nous rendre de Frankfurt via le Caire à Accra. Car nous 
avons voulu rencontrer notre Supérieur provincial, alors le Père 
Richard Van der Wurff, avant de nous rendre à Lomé. 
L’archevêque de Lomé, Mgr Robert Casimir Dosseh Anyron, 
avait promis d’envoyer un prêtre pour nous chercher et amener à 
Lomé. Mais ce dernier se fit attendre si longtemps que le Père 
Van der Wurff se préparait déjà pour nous conduire à Lomé, 
quand le prêtre en question arriva enfin. 
 
Une grande foule de fidèles nous attendait à la frontière d’Aflao 
pour nous accompagner en procession à la Cathédrale. Le Père 
Sosoe y célébra sa messe de prémices et nous, les SVD, fûmes 
présentés aux fidèles. J’eus alors l’honneur de prononcer ma 
première phrase en éwé pour remercier l’assistance. Je fus aussi 
très ému par le geste du Curé de la Cathédrale, le Père Gbikpi, 
qui me donna le ciboire en disant : « Distribuez la communion 
dans votre Cathédrale ». En effet, on le sait, la Cathédrale de 
Lomé, fierté des Catholiques de la capitale, fut construite par 
notre confrère Frère Johannes avant la première guerre mondiale. 
 
Le 22 Août, il y eut une grande fête chez les Sœurs NDE à 
Noépé. L’archevêque nous présenta alors à la grande foule de 
prêtres, religieuses et laïcs. Nous fûmes de nouveau très touchés, 
quand l’archevêque demanda qu’on chante le même cantique à la 
Vierge Marie que les fidèles de Lomé avaient chanté, quand ils 
avaient accompagné au bateau les missionnaires SVD qui avaient 
dû quitter le Togo, il y avait alors 60 ans. Il nous raconta aussi 
que les fidèles s’étaient jetés par terre pour obliger les 
missionnaires de marcher sur leur corps pour rentrer dans le 
bateau. Ainsi ils leur firent comprendre qu’ils ne voulaient pas 
laisser partir leurs « pères dans la foi », comme l’archevêque 
appela les missionnaires SVD et dont il salua ainsi le retour à 
Lomé. L’accueil des missionnaires SVD qui étaient revenus à 
Lomé fut donc très chaleureux. Mais peu après les problèmes 
commencèrent. 
 
Pour présenter le CEBILO à des intellectuels catholiques de 
Lomé, l’archevêque convoqua une réunion de ces derniers. Il 
avait aussi invité le Père Benoît Penoukou pour présenter le 
CESAL (Centre d’Etudes de Spiritualité pour l’Apostolat des 
Laïcs) dont il était chargé. C’est là où j’ai reçu ma première 
douche froide, quand Madame Asivomé, maire de Lomé et sœur 
du Père Gbikpi commenta mon exposé en disant : « Nous 
n’avons pas besoin de Bible, mais de doctrine ». Je défendis ma 
position et un visiteur Jésuite qui était présent à la réunion 
intervint aussi en faveur de la nécessité de l’apostolat biblique. 
Alors, moi, j’ai compris que la première chose à faire était de 
familiariser les fidèles avec le chapitre VI de « Dei Verbum », 
qui parle de la Bible dans la vie de l’Eglise. Car l’ignorance à ce 
sujet était si grande. 
 
Monseigneur Dosseh nous avait donné un logement au Collège 
St. Joseph. MISSIO avait accordé la somme qu’il fallait pour 
construire les bâtiments du CEBILO. Mais le problème était de 
savoir où il fallait construire. 
 
L’archevêque nous avait proposé un terrain dans l’enclos du 
CESAL à Lomé-Tokoin. Mais nous voulions plutôt un terrain 
indépendant. Alors l’archevêque nous proposa un terrain que le 
gouvernement togolais devait à l’Eglise en récompense du terrain 
qui appartenait à l’Eglise et qu’il avait confisqué pour y 
construire l’université de Lomé. Il fallait donc attendre que ce 
terrain promis soit effectivement donné. Et cette attente fut 
longue! 
 

Pour des raisons de santé du Père Van der Heijdt, nous quittâmes 
le Collège St. Joseph pour habiter une maison louée à Tokoin. Mr 
Célestin Degbegnon, jeune apprenti cuisinier au Collège, fut pris 
avec pour nous faire la cuisine. Il est resté toujours notre cuisinier 
à la maison régionale/provinciale! 
 
Le Père William de Jong était aussi venu à Lomé. Il avait des 
problèmes pour continuer son enseignement à Kara. Alors 
l’archevêque de Lomé l’accepta comme professeur de 
Mathématiques au Collège St. Joseph pour un an. Nous étions 
donc trois confrères SVD à habiter la maison meublée que nous 
avions louée. C’est là où nous avons fait sortir les premières 
publications du CEBILO, une série de dépliants appelée « Bible 
et foi Catholique » (une réédition est en cours). Quand le Père 
Antoine Klug, prêtre fidei donum du diocèse de Speyer en 
Allemagne, fut nommé responsable du BCD (Bureau de 
Coordination pour le Développement), qui après la fusion avec la 
Caritas du Togo en 1987, deviendra l’OCDI (Organisation de la 
Charité pour un Développement Intégral), il nous demanda de 
pouvoir joindre notre communauté. Alors nous changeâmes de 
maison en louant une habitation plus spacieuse. Car en plus, un 
autre prêtre diocésain devait aussi se joindre à notre communauté, 
le Père Wynnad Amevovo du Ghana. Il était devenu le directeur 
du Service Afrique anglophone de la Fédération Catholique 
Mondiale pour l’Apostolat de la Bible dont je dirigeais le Service 
francophone. Ainsi les deux Services pouvaient collaborer plus 
facilement. Mais bien sûr une communauté aussi hétérogène 
posait beaucoup de problèmes. Moi, j’avais la tâche de visiter 
tous les pays francophones de l’Afrique pour convaincre les 
conférences épiscopales d’établir un bureau national d’apostolat 
biblique. Mon absence fréquente du Togo ne plût pas trop au Père 
Van der Heijdt. Quand il entra encore en conflit avec 
l’archevêque qui lui refusa l’imprimatur pour une publication, il 
demanda à Rome d’être transféré en Europe. Cela lui fut accordé. 
Avant son départ, le Père William de Jong était déjà retourné à 
Kara pour y reprendre son enseignement au Collège Chaminade. 
L’archevêque nomma alors le Père Stephan Sosoe comme mon 
collaborateur au CEBILO. Avec lui, j’ai commencé la publication 
d’aides homilétiques appelée « Ecoutez et Annoncez ». Nous 
avions des abonnées en 14 pays francophones de l’Afrique. En ce 
moment-là, nous avions aussi composé le livret de prière « Le 
Seigneur est mon Sauveur » qui fut publié par Verbum Bible et 
connaît un succès jusqu’aujourd’hui. 
 
Enfin, l’archevêque reçut du gouvernement togolais un grand 
terrain où il pouvait construire le Grand Séminaire Jean-Paul II et 
nous donner une partie pour y ériger les bâtiments du CEBILO en 
forme de bungalows. Un architecte allemand avait fait les plans. 
Cependant, l’archevêque voulait que son neveu Luc reçoive la 
tâche de faire d’autres plans et de les exécuter. J’ai dû me plier, 
étant donné qu’il s’agissait d’un centre diocésain. Les travaux de 
construction avançaient bien. Mais voilà qu’un grand malheur se 
produisit : dans le bureau de l’architecte, une forte somme 
d’argent fut détournée et, par conséquent, les travaux furent 
arrêtés. Alors, je n’étais plus d’accord que la SVD continue à 
louer une maison pour le CEBILO à Lomé. Je demandai à 
l’archevêque de nous permettre d’occuper le presbytère vide de la 
paroisse d’Apéyémé au plateau de Danyi. C’est là où le Père 
Sosoe et moi ensemble avec le cuisinier Célestin et comme 
secrétaire, la cousine de notre confrère James Djadoo, Philomène 
Djadoo qui est maintenant religieuse franciscaine, nous avons 
continué la publication « Ecoutez et Annoncez ». Mais lors de 
mon congé en Allemagne, mon découragement de la situation à 
Lomé était si grand que je demandai à Rome de me transférer en 
Allemagne où je retournai en 1980. 
 

P. Dieter Edouard Skweres, SVD
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DISCOURS  d’Installation * Nouvelle Province TOG 

(… de p. 1) De là, ma pensée remonte vers l’an 1987 lorsque la 
toute première équipe de trois confrères, sous la conduite du Père 
Patrick Claffey, a commencé la présence et l’œuvre de la SVD à 
Bétérou, au Bénin.  
 Ces souvenirs me rapprochent du Père Michael Blume,  
Provincial de la SVD des années 80 au Ghana. Ensemble avec le 
Père Marian Schwark, qui fut alors supérieur du district du Togo, 
le Provincial Blume avait effectué plus d’un voyage sur Parakou 
pour finaliser notre installation au Bénin. Dieu, dans sa 
providence, a fait que ce même Michael Blume soit parmi nous, 
pour présider cette Eucharistie ce soir, mais aujourd’hui comme 
Archevêque et Nonce Apostolique près le Bénin et le Togo. Si le 
Cardinal Bernardin Gantin, paix à son illustre âme, avait son 
influence sur notre arrivée au Bénin, Monseigneur Blume pourrait 
nous en parler avec plus d’autorité.  
 C’est dans ce contexte-là que je voudrais dire un grand 
merci, un sincère merci, à Mgr Blume d’être parmi nous ce soir. 
Vous convenez avec moi qu’il était là jouant son rôle de 
missionnaire et de provincial pour que la SVD soit connue et 
aimée dans ces deux pays. Il est grandement opportun donc, à 
mon humble avis, qu’il soit présent parmi nous ce soir, comme 
célébrant principal, comme témoin fidèle de cette croissance et 
surtout de cette transition de la SVD au Togo-Bénin comme une 
Province : signe d’une certaine maturité et d’enracinement des 
efforts des confrères pionniers. 
 Parlant des pionniers, comment ne pas penser aux Pères 
Gérard van der Heijdt, Franz Bosold et Wim de Jong (et au Frère 
Emil Muck, qui s’y ajouta un peu plus tard) qui composèrent la 
toute première équipe venant de la SVD au Zaïre, pour 
commencer la deuxième phase de la vie SVD au Togo en 1974 à 
Bassar, grâce à l’invitation du feu Mgr Chrétien Bakpessi du 
diocèse de Sokodé d’alors. Tous ces quatre confrères sont toujours 
en vie, Dieu merci, avancés en âge et sagesse, servant la SVD 
ailleurs dans le monde. Nous les saluons avec beaucoup 
d’affection et de gratitude ! 

Il est opportun de nous rappeler également ceux qui ont 
œuvré ici depuis la toute première équipe, mais qui ne sont plus 
là parmi nous. Certains nous ont quittés pour la Maison du Père – 
nous nous inclinons devant leur mémoire, qu’ils se reposent en 
paix, d’aucuns ont choisi un autre mode de vie, mais la plupart 
d’eux servent encore la Société ailleurs. A tous, nous disons merci 
pour leur part dans l’édification de la province TOG.  
 Nous n’avons pas été seuls pour grandir ainsi dans ces 
deux pays. Nos Sœurs ont voulu aussi être à nos côtés : c’est ainsi 
que les toutes premières Sœurs SSpS sont arrivées au Togo en 
1989 – parmi elles était la Sr Marli du Brésil, encore parmi nous ce 
soir. Avec une communauté à présent au Bénin, les Sœurs vivent 
et oeuvrent en Région Togo-Bénin. Pour compléter la présence de 
la Famille Arnoldienne, nous sont arrivées les Sœurs SSpSAP, 
sous la direction de la Sr Nihita Maria des Philippines, en 
septembre 1997 à Lomé, il y a un peu plus de dix ans. Le Togo a 
ainsi l’insigne honneur d’avoir toutes les trois congrégations 
fondées par Saint Arnold Janssen. 
 Penser à Arnold Janssen en ce moment-ci fait surgir en 
moi, en nous tous, j’estime, des sentiments de fierté et de 
gratitude. Se souvenir que c’est lui, Arnold Janssen, qui, de son 
vivant, avait envoyé les cinq pionniers SVD allemands dans notre 
cher Togo. La date du 28 août 1892 demeure gravée pour toujours 
dans l’esprit de tous les amis d’Arnold Janssen, jour où Jésus le 
Verbe Incarné fut proclamé pour la toute première fois sur le sol 
togolais par un missionnaire catholique  SVD!   
 Penser à Arnold Janssen en ce moment-ci fait surgir en 
moi,  en nous tous,  j’estime, des sentiments de gratitude et de 
  

fierté. Se souvenir que c’est lui, Arnold Janssen, qui, de 
son vivant, avait envoyé les cinq pionniers SVD allemands 
dans notre cher Togo. La date du 28 août 1892 demeure 
gravée pour toujours dans l’esprit de tous les amis 
d’Arnold Janssen, jour où Jésus le Verbe Incarné fut 
proclamé pour la toute première fois sur le sol togolais par 
un missionnaire catholique  SVD!   
 Penser au Verbe Incarné ! Naturellement, ma 
pensée remonte en ce moment-ci jusqu’au cœur même de 
notre Dieu, si je peux ainsi parler. Dieu, qui, nous a choisi, 
en Jésus, son Verbe, « avant la création du monde, pour 
que nous soyons, dans l’amour, saints et irréprochables 
sous son regard » (Eph 1 :4).  
 

 
 
Telle est la grandeur de notre vocation ! Nous sommes un 
peuple choisi et aimé, qui a un passé, un présent et un 
avenir. Le présent, c’est nous, nous qui sommes là ce soir ; 
nous qui appartenons aujourd’hui à la nouvelle Province 
TOG, bien que certains soient physiquement absents ce soir 
pour des raisons de voyage ou d’études hors de la 
province. De cœur, ils se font nôtres ce soir. 
 Nous visons déjà l’avenir. Notre regard est penché 
vers cette aventure de l’avenir. Raison pour laquelle nous 
voulons nous doter d’une nouvelle vision, une mise à jour 
de notre vision missionnaire avec un plan d’action.  
 Nous voulons être passionnés du Verbe Incarné, 
saisis par l’Esprit Saint, pour qu’advienne le Règne de Dieu 
parmi les hommes. C’est un idéal, c’est un rêve, c’est une 
vision – ce qui importe, c’est que nous l’ayons, nous 
voulons traduire cela dans notre vie d’aujourd’hui et de 
demain.  

Nous nous réjouissons du fait que nous ne soyons 
seuls pour le faire. Ma pensée va vers nos jeunes togolais et 
béninois, déjà en vœux mais en formation initiale ailleurs. 
Qui plus est, la présence de tous nos postulants, tous ces 
jeunes qui aspirent à la vie religieuse et missionnaire à nos 
côtés ce soir nous donne courage et espoir. Et l’espérance 
sauve... 

A tous, je dis un grand et sincère merci d’être là ce 
soir ; d’être là en ce moment important de la vie de notre 
nouvelle province. Il est bon que nous passions ces 
moments-ci en vivant et célébrant l’Eucharistie, le 
sacrement par excellence de la présence réelle du Seigneur 
Jésus Christ. Sa mission est notre mission, sa vie est notre 
vie.  

Merci de porter dans vos prières le nouveau 
conseil provincial et moi. Bonne fête à tous ! 
 

Joseph Kallanchira, SVD 
Provincial 
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Nouvelle Province TOG : Homélie de Mgr Blume, SVD 

Lorsque j’étais au service du Généralat au début des années 90, 
nous avons eu, de temps en temps, des discussions à propos de 
la différence entre une région et une province. Mais, sauf les cas 
de quelques questions assez rares, où un provincial a peut-être 
plus d’autonomie qu’un régional, la différence, de point de vue 
juridique, ne touche pas la vie quotidienne de la Société. 
 Evidemment, ce que nous célébrons aujourd’hui n’est 
pas principalement d’ordre juridique, mais de l’ordre de notre 
vocation missionnaire, non seulement dans l’augmentation de 
notre nombre mais aussi dans la qualité et la stabilité de la 
tradition missionnaire de cette province depuis le nouveau 
départ en 1974. Nous rendons grâce à Dieu pour la 
reconnaissance de ce fait par le Supérieur Général et son conseil, 
et acceptons généreusement notre commune et plus grande 
responsabilité qui en découle pour la mission de la Société au 
Togo et au Bénin. 
 Pour répondre à cette nouvelle responsabilité, nous ne 
sommes pas privés de ressources, surtout de ce qui est déjà 
devenu classique dans les discussions du renouvellement de la 
vie consacrée, c'est-à-dire, le retour à la sagesse de notre 
Fondateur. Il n’est pas un hasard que, pendant ces dernières 
semaines, nous venons de célébrer les plus grands moments de 
la spiritualité de St Arnold, presque comme une préparation 
pour le nouveau chapitre de notre présence ici au Togo-Bénin. Je 
pense, par exemple, à : 
 

• la Pentecôte et à la grande dévotion de saint Arnold à 
l’Esprit Saint. 

• la Sainte Trinité (con. 405 : « notre fête principale. En 
elle, nous célébrons le mystère de l’envoi du Verbe 
éternel et de l’Esprit Saint, origine de notre vocation 
missionnaire. Nous sommes envoyés pour proclamer 
la gloire et l’amour du Dieu-Trintié, et pour permettre 
à d’autres hommes d’entrer dans la plénitude de la 
vie divine par le baptême »). 

• le Corps et le Sang du Christ  ou l’Eucharistie, centre 
de tous les jours de sa vie, le sacrement qui fait 
l’Eglise et sa mission (cf. réflexion N° 3 du P. Léo 
Kleden, pour l’année du centenaire). 

• le Sacré Cœur, symbole du Verbe incarné, incarnation 
de la miséricorde de Dieu. En effet, tout le mois de 
juin est traditionnellement dédié au Cœur du Christ, 
un « symbole de la foi chrétienne particulièrement 
cher au peuple comme aux mystiques… aux 
théologiens (et à St Arnold), parce qu’il exprime de 
façon simple et authentique la « bonne nouvelle » de 
l’amour, en réassumant en soi le mystère de 
l’incarnation et de la rédemption ». 

• dans les prochains jours, les mémoires des saints qui 
ont donné leur vie pour le Christ et son Evangile : 
demain les Martyrs de l’Ouganda et jeudi Saint 
Boniface, l’apôtre de l’Allemagne. 

 
N’oublions pas que tout cela se passe lorsque nous célébrons le 
centenaire de la mort des saints Arnold et Joseph et l’Eglise 
entière se prépare à célébrer deux grands événements 
missionnaires, l’année Paulinienne et le Synode sur la Parole de 
Dieu dans la vie et le ministère de l’Eglise. 
 Nous ne manquons d’aucune ressource spirituelle 
pour bien commencer notre nouvelle vie comme Province du 
Togo-Bénin. Notre tâche est d’en approfondir notre 
connaissance au niveau d’étude et de lecture et surtout au 
niveau affectif.  

J’aime beaucoup l’expression du document sur la 
vision de la province qui sera discuté demain : « Passionnés du 
Verbe Incarné et saisis par l’Esprit, pour le Règne de Dieu parmi 
les hommes. Appartenant à la Famille SVD, et sous l’inspiration 
de nos saints fondateurs, nous sommes passionnés du Verbe 
Incarné et de sa mission ». C’est cette passion que nous voyons 
exprimée de diverses façons chez tous les grands missionnaires 
et que nous prions d’avoir une portion. 
 

 Dans ce contexte de passion pour la mission 
du Verbe Incarné, j’aimerais mentionner le passage de l’Evangile 
d’aujourd’hui qui illumine aussi notre mission. Les deux derniers 
chapitres généraux nous ont indiqué un certain leitmotiv qui guide 
l’exercice de notre mission, le dialogue prophétique qui figure aussi 
dans le document que j’ai cité tantôt. 
 Sans vouloir prononcer le dernier mot sur l’interprétation 
de la parabole des vignerons, elle est, bien sûr, une admonestation de 
Jésus à ses adversaires qui le traitaient comme leurs pères traitèrent 
les prophètes et une promesse que le dessein de Dieu aura le dernier 
mot. On peut voir dans les vagues successives de serviteurs que le 
patron envoie une image de l’histoire des prophètes d’Israël. Les 
prophètes, en effet, s’appelaient aussi les serviteurs de Dieu. Certes, 
la parabole n’est pas limitée à l’interprétation du passé mais est en 
même temps une certaine prophétie pour les futures générations de 
chrétiens. Jésus avait aussi parlé sans paraboles : « Heureux êtes-vous 
lorsque l’on vous insulte, que l’on vous persécute et que l’on dit 
faussement contre vous toute sorte de mal à cause de moi. Soyez 
dans la joie et l’allégresse, car votre récompense est grande dans les 
cieux ; c’est ainsi en effet qu’on a persécuté les prophètes qui vous 
ont précédés » (Mt 5, 11-12). « Le serviteur n’est pas plus grand que 
son maître, s’ils m’ont persécuté, ils vous persécuteront vous aussi » 
(Jn 15, 20).  
 Notons aussi la patience du patron qu ne cesse pas d’avoir 
confiance dans le bon sens des vignerons jusqu’à risquer d’envoyer 
son propre fils. 
 La parabole est un exemple du dialogue prophétique qui 
peut être très difficile et trouver de résistance, même si les 
partenaires sont de la même langue et culture. Pour cela, le dialogue 
prophétique est aussi une question du dialogue des prophètes avec 
Dieu comme le fondement de leur fidélité à celui qui les a envoyés. 
Prière, discernement, suivant le Christ dans son dialogue 
prophétique et salvifique qui continue et doit encore se réaliser 
pleinement en nous. Le dialogue des prophètes avec celui qui les 
envoie doit continuer même si le dialogue avec d’autres semble 
échouer. 
 Ce qui compte n’est pas le succès mais la fidélité à celui qui 
nous envoie. La parole de Dieu a sa propre force et accomplit son 
plan, malgré nos faiblesses et le manque de coopération de ceux qui 
sont les vignerons modernes.  
 Le dialogue a aussi une identité, un but. Il n’est pas une 
conversation sans fin, il conduit à des décisions et des actions, surtout 
dans le domaine de la foi, la décision de vivre selon la vie du Verbe 
Incarné. 
 Ce jour du début du mandat de notre Provincial et son 
conseil, il faut reconnaître qu’un supérieur est appelé à être un 
homme de dialogue en exerçant sa fonction d’unir et de guider nos 
efforts communs et apostoliques. Son dialogue est un appel et une 
invitation à ceux qui sont passionnés du Verbe Incarné. 
Normalement, ce dialogue produit de bons fruits missionnaires 
d’unité et d’amour. Il est aussi obligé à prendre des décisions après 
avoir écouté les confrères et son conseil et présenté la question au 
Seigneur, comme faisait notre saint Fondateur. Notre dialogue doit 
donc soutenir le Provincial et rendre possible sa mission propre au 
supérieur.  
 Passionnés du Verbe Incarné ! Ce n’est pas un hasard que 
l’installation de la nouvelle administration provinciale TOG a lieu 
pendant la célébration d’une Messe. L’Eucharistie fait l’Eglise, la 
Mission, et, oui, le dialogue prophétique. 
 

+ Michael A. Blume, SVD 
Nonce Apostolique 
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La Province TOG de la SVD a reçu une grâce exceptionnelle en l’an 2008 : celle d’avoir six de ses fils ordonnés 
prêtres le samedi 16 août, en l’église St Antoine de Padoue de Hanoukopé, Lomé. Mgr Denis Amuzu-Dzakpah, 
l’archevêque de Lomé, a conféré le sacrement à onze religieux ce jour-là, lors d’une célébration eucharistique. Furent 
ordonnés prêtres un salésien (SDB) et quatre franciscains (OFM), ensemble avec nos six confrères (de g. à d. dans la 
toute première photo ci-dessous) : Frédéric Koubi (TCD), Marcellin Ahadji (ESP), Pierre Claver Chabi (ANG), Firmin 
Azalekor (POL), Thierry Dovi (TOG) et Jean Aloula (TCD). D’autres photos suivent : 

 
 

 
 

 
 

 
 

ORDINATIONS SACERDOTALES 2008

Mon cœur est prêt… : grâces 
d’une béatification 

 
Depuis le 18 juin 2008, les 
Sœurs SSpS au Togo-Bénin 
organisent plusieurs activités 
spirituelles et culturelles pour 
préparer leurs amis et associés 
en vue du grand événement de la 
béatification de Mère Josépha, 
co-fondatrice de la famille 
Arnoldienne.  
 La béatification même a 
eu lieu à Steyl, Pays Bas, le 
dimanche 29 juin.  
 Plusieurs membres de la 
famille Arnoldienne se sont 
rassemblés le jeudi 26 juin, dans 
la chapelle des Soeurs SSpSAP à 
Lomé pour une demi-journée de 
récollection, animée par le père 
Dieter Skweres, SVD, suivie 
d’une célébration eucharistique 
présidée par Mgr Philippe 
Kpodzro.  
 Le Jour-J même, une 
Messe solennelle fut célébrée à 
partir de 16h00, en l’église 
paroissiale de Klikamé, dont le 
célébrant principal fut Mgr Denis 
Amuzu-Dzakpah, l’archevêque de 
Lomé. Une liturgie spéciale, 
conçue et vécue dans une 
ambiance de gratitude, joie et de 
fête, a vu la collaboration de 
tous. Un repas fraternel a suivi 
cette ambiance spirituelle – ainsi 
gravant à jamais l’événement 
dans les cœurs de tous ceux qui 
y ont participé….  

Bienheureuse Josépha,    
      prie pour nous… 
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EN BREF 

► Les Pères Peter Accorley et Aristide Vignidah ont 
participé du 27 avril au 27 juin à un atelier de formation 
à l’endroit des formateurs et chargés de vocation SVD, 
successivement à Steyl, Pays Bas et à Némi, en Italie. 
► Lambert Assogba a émis les vœux perpétuels dans la 
SVD à N’kwatia, Ghana, le 29 juin. Il fut ordonné diacre 
par Mgr. Vincent Boi-Nai, SVD, toujours à N’kwatia le 
12 juillet 2008. Il fera son stage diaconal dans la 
province TOG. 
► Nos cinq (5) postulants admis cette année pour le 
noviciat à N’kwatia, Ghana, ont quitté Lomé le 05 juillet  
pour poursuivre leur formation comme novices. 

► Ludovic Amouzou et Grégoire Agbalevon (photo), 
les deux novices togolais, ont fait leur première 
profession à N’kwatia le dimanche 20 juillet, en 
présence de plusieurs parents et confrères, entre autres, 
le père Provincial Kallanchira. Ludovic est déjà parti au 
CFC Nairobi ; Grégoire ira bientôt au CFC Tamalé pour 
la théologie. 
► Le P. Peter a pris part du 25 juillet au  04 août à la 
réunion du AFRAM Formation Board à Lusaka, Zambie. 
► Nos jeunes missionnaires Pères Gilbert Paga Buu et 
Pius Rego et Sanjay Kullu ont brillamment terminé leurs 
études de français au village du Bénin fin juillet. Pius ira 
à Madagascar le 27 août, et les deux autres recevront 
leur nomination dans notre province. 
► Innocent Adanlete, du CFC Tamalé, est rentré au 
pays pour son année de stage pastoral. 
► Le P. Theophan Misengo est de retour de ses congés, 
début août, après 3 mois de repos mérité, chez lui en 
Zambie. 
► Les Pères Raphaël Kpandja (CHI) et Louis Nakpane 
(MEX) sont au bercail depuis le 29 juillet et le 07 août 
respectivement pour leurs vacances. 
► Les Pères Marcel Wangu, Edward Sito et Dieter 
Skweres sont dans leurs pays respectifs (Indonésie, 
Pologne et Allemagne) pour leurs congés. Bon repos et 
bien de choses à tous ! 
► Le P. Matthias Yaadar est de retour du Ghana après 
son congé annuel. Nos confrères togolais le font déjà ou 
feront chez eux à des moments différents. Bon repos 
également à tous ! 
► Le P. Dindo Fallarme est parti fin juillet pour le cours 
de renouvellement à Némi, Rome.  
► Le P. Wojtek Minta est de retour dans la province le 
19 août, après un temps bien mérité de repos et de 
renouvellement. 

COURRIER   
(Plusieurs nous ont écrit à l’occasion de l’érection de la nouvelle 

province SVD Togo-Bénin. Ce qui suit n’est que représentatif 
 de tous les courriers reçus dans la gratitude). 

 
 RFr. Alfonso Berger de Rome 

Cher Père Joseph,  
Cordiales salutations depuis Rome pour vous et pour tous les 
confrères qui travaillent au Togo et au Bénin ! 

Je n’ai pas voulu laisser passer cette importante date (01 
juin 2008) sans vous envoyer un mot de félicitation et 
d’encouragement. C’est pourquoi, à seulement quelques jours 
d’assumer cette nouvelle responsabilité, je vous souhaite à vous et 
à votre nouveau Conseil, la bénédiction du Seigneur dans ce travail 
d’animation, coordination et administration de la Province TOG ! 
 

 RP. Pierre Avonyo du Brésil 
Bonjour Père Joe !  
Merci pour ta lettre circulaire de ce mois que je viens de lire avec 
beaucoup de joie et plaisir. Pratiquement à la veille de l’élévation de 
notre Région Togo/Bénin à l’état de Province, la joie est grande et 
les émotions vives, je pense dans mon cœur, mais aussi dans le 
cœur de tous les confrères, qui ont travaillé très dur afin que ce rêve 
devienne une réalité aujourd’hui.  

Je profite alors de cette occasion pour exprimer à tous ces 
confrères mes Félicitations pour le travail bien fait. C’est ma prière 
que Dieu vous comble tous, et surtout la nouvelle équipe 
provinciale, de toutes les grâces dont vous avez besoin afin de 
parachever la mission qui vous est confiée ! Je ne manquerai pas 
de célébrer une Messe à vos intentions le 1er Juin, marquant une 
nouvelle époque de la SVD au Togo/Bénin.  

Du courage !!! Allez de l’avant !!! Union de prière et salut à 
tous les confrères et connaissances. Au revoir et à très bientôt.  
 

 RP. José Tozzo de la Belgique 
Cher Joseph,  
Certainement nous serons en communion de prières avec vous 
pendant ce temps d’une nouvelle tournure dans l’histoire de la SVD 
au Togo-Bénin. J’espère qu’il sera aussi un temps de 
renouvellement de l’esprit missionnaire de chaque confrère engagé 
dans notre nouvelle province.  

La vision, mise à jour, est bonne parce qu’elle est réaliste, 
c.à.d, terre-à-terre. Il vaut mieux que nous soyons des pragmatistes 
enchantés que d’être des idéalistes découragés. J’ai vraiment 
apprécié tous vos efforts personnels et communautaires pour 
relancer notre mission tout en encourageant les initiatives locales 
dans un contexte difficile.  

De toute façon, en vous lisant on peut respirer le 
dynamisme de la vie et la volonté d’avancer au large. Mes 
félicitations ! Que notre mission soit ancrée dans la volonté de 
Dieu et que nos actions se fassent inventives et/ou créatives selon 
la hauteur de nos entreprises. Amitiés… ! 
  

 Mgr. Nicodème A. Barrigah 
      Evêque d’Atakpamé 
Révérend Père, 
J’accuse réception de votre courrier du 19 mai relatif à la création de 
la Région Togo-Bénin en une province de la Société du Verbe Divin. 
Je vous en remercie. 
 Je profite de l’occasion pour vous dire toute ma 
reconnaissance pour le service pastoral que vous assurez dans 
notre Eglise-Famille de la Sous-Région. 
 Tout en vous assurant de mes humbles prières pour le 
nouveau conseil provincial, je me permets de vous confier ma 
charge pastorale afin qu’il soit porteur d’espérance pour l’Eglise. 
 Veuillez accepter l’expression de mes salutations 
fraternelles en notre Seigneur. 
     

*
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En Bref…. 

DATES À RETENIR 
 

29 Janvier 2008 – 15 janvier 2009 
ANNEE DU CENTENAIRE 

 
RETRAITE ANNUELLE 

 
Du 14 au 20 Septembre 2008 (1er Groupe) 
Du 12 au 18 Octobre 2008    (2ème Groupe) 
(Lieu : Maison des Oeuvres de Sokodé- Kédia 

Arrivée : le dimanche avant 18h00)

► Ont fait ou feront bientôt la profession perpétuelle dans nos 
différents théologats Damien Dadjomgou (Nairobi), Benjamin 
Kintchimon (St Augustin), Anastase Nduwayezu et Yves Beguem 
(Nsawam), Rogatien Kpogbé (Kinshasa) et Tam Nguyen (Chicago). 
Félicitations !!! 
► Ont été nommés pour la Province TOG : Anastase Nduwayezu, 
Rogatien Kpogbé et Tam Nguyen. Félicitations et bienvenue ! 
► Ont été nommés (pour) : Lambert Assogba (GHA), Yves Beguem 
(BOL), Damien Dadjomgou (PAR) et Benjamin Kintchimon (SWI). 
Félicitations ! 
 

                 
 
► Roger Edewou et Eric Hounaké (photo), ayant étudié la langue 
polonaise, viennent de commencer la première année de théologie à 
Pieniezno, Pologne. Bon courage, bonne chance ! 
► Le Père Roméo Cagatin, après sept années d’accompagnement 
pastoral des réfugiés aux camps de Kibondo, en Tanzanie, où il fut 
aussi, pour la plupart de ce temps, directeur national pour le JRS 
(Jesuit Refugee Service), prend une année sabbatique pour faire un 
Master en International Peace Studies à Dublin, Irlande. Il commence 
son programme en septembre 2008. Best Wishes ! 
► Le Père Joseph Djabaré (KEN), originaire de Bassar, a complété 
(en 2007) un Master sur la Formation Spirituelle parmi les peuples 
Kikuyu au Kenya, à l’Institut Maryknoll à Nairobi. Son diplôme est 
délivré par St. Mary’s University, Minnesota, USA, à laquelle 
l’Institut Maryknoll est affilié. Toutes nos félicitations ! 
► Les Père Davis Mekkattuparambil et Félix Awaga ont assisté à un 
atelier biblique œcuménique à Yaoundé, Cameroun durant deux 
semaines en juin passé sur l’usage des Ecritures saintes dans la 
pastorale.  
► Les Pères Davis Mekkattuparambil et Joseph Kallanchira ont 
participé à l’Assemblée Plénière de la Fédération Biblique Catholique 
durant deux semaines, fin juin, à Dar es Salaam, Tanzanie. 
► Le Père Cosmas Messigan participe, fin août, durant deux 
semaines, à un atelier justice et paix, organisé à Nsawam, Ghana, par 
une association de plusieurs généralats à Rome, engagés dans la JPIC. 

UN WEEK-END ENTRE AMIS 

 Connaître mieux la SVD et ses engagements 
missionnaires, voilà ce qui  motive les ‘Amis 
de  la SVD’, un groupe de laïcs, hommes et 
femmes, désireux de s’imprégner de la 
spiritualité de notre saint Fondateur et d’aider 
tant soit peu à la construction du Règne de 
Dieu aux côtés des Missionnaires du Verbe 
Divin. 

C’est ainsi qu’au matin du vendredi 
18 juillet, une dizaine de membres dudit 
groupe s’est transportée à la ferme d’Apesito, 
un domaine acquis par la province pour 
donner un élan à l’auto prise en charge. 
Apesito est une banlieue au sud-ouest de 
Lomé...Un poulailler, une porcherie 
naissante, un vaste champ de maïs et une 
dépendance de trois dortoirs se partagent les 
quelques 5 hectares de superficie.  

Les ‘Amis de la SVD’ ont donc 
touché du doigt le souci de notre province de 
s’assurer une auto suffisance ; ils y ont porté 
symboliquement leur coup de main, 
symboliquement car le temps a été plutôt 
court et la véritable ‘descente’ de tout le 
bataillon sur la ferme s’annonce. 

Pendant ces deux jours passés à 
Apesito, les ‘Amis de la SVD’ ont aidé à 
l’installation des porcins à peine arrivés, à 
planter quelques pieds de manguiers et à 
entretenir les jeunes plants de papayers.  

Dans une sorte de rite inculturé, ils 
ont fait la Lectio Divina autour du feu le soir 
après le repas. 

Les confrères Wladek et Barnabé en 
charge du ‘Grand Chantier’, comme nos amis 
eux-mêmes désignent la ferme, leur ont fait 
bon accueil. Ce fut donc un échange 
fructueux … 

Le groupe n’avait pas que Apesito 
sur l’agenda, car au matin du 20 juillet après 
la messe dominicale, nous nous sommes 
rendus à Aného (au sud-est de Lomé) pour 
nous recueillir sur les tombes de nos premiers 
missionnaires (SVD et SSpS) décédés au 
Togo alors sous domination Allemande. De 
retour à Lomé, nous nous sommes rendus au 
cimetière de la Plage où se trouvent inhumés 
d’autres de nos premiers missionnaires.  

Nos premiers missionnaires ont dû 
se réjouir de cette visite de reconnaissance, 
car leurs petits-fils et petites-filles dans la foi, 
leur rendaient visite. Pour ces derniers, c’était 
le sentiment d’un devoir librement accompli. 
Ils promettent y retourner autant que 
possible !  

C’était donc un week-end entre les 
amis d’ici et de l’au-delà. 

 
Séraphin Massama K., SVD 

(Accompagnateur des « Amis ») 
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Bonne 
Fête 

 
Joyeux 
Anniversaire

JUIN    

      10 Marsel Arjon 

  10 Marek Pogorzelski 

JUILLET 
 
18 Gilbert Paga Buu 

AOUT 
 
12 Peter Accorley 

19 Krzysztof Kolis  

28 Bang Tran 

29 Davis Mekkattuparambil 

30 Adauktus Herin 

31 Aristide Vignidah 

31 Mirek Wolodko 

Nouvelles en bref…  

 
► Mgr Jacques LONGA, ex-recteur du Grand 
Séminaire Interdiocésain Jean Paul II de Lomé, fut 
ordonné Evêque Coadjuteur de Kara, le samedi 26 
juillet 2008, en la Cathédrale de ce même lieu. Mgr. 
Michael Blume, SVD, le Nonce Apostolique, fut le 
consécrateur principal de l’ordination épiscopale.  

En plus de plusieurs évêques et une centaine de 
prêtres qui ont assisté à la belle cérémonie, se trouvait 
également, dans une assemblée immense de fidèles et 
amis, M. Faure Gnassingbé, Président de la République 
Togolaise. FELICITATIONS !!! 

 
   * 

►  Le Révérend Frère James Djadoo, le premier SVD 
togolais, fête le Jubilée d’Or de sa profession religieuse 
dans la SVD, le 16 août 2008, à la Holy Spirit 
Cathedral d’Accra. Depuis lors membre de la Province 
GHA, le Frère Djadoo a retenu le Magnificat de la Vierge 
comme thème principal de son propre cantique d’action 
de grâces pour la circonstance : « Mon âme exalte le 
Seigneur, exulte mon esprit en Dieu, mon Sauveur » ! 
50 ans de fidélité et service !!! 
 Le Frère ne peut pas, oh la la…, oublier sa 
patrie ! Il fêtera grandement l’événement le samedi 30 
août 2008, en l’église St Augustin d’Amoutivé, Lomé, où 
il fut baptisé chrétien dans son enfance ! 
FELICITATIONS au JUBILIAIRE !!! 
 

* 

La Bible et le Téléphone portable 

Pouvez-vous imaginer ce qui se passerait   
si nous traitions la Bible de la même manière 
que nous traitons notre téléphone portable ? 
 
… si nous transportions la Bible dans notre 
porte-documents, dans notre mallette, à la 
ceinture ou dans la poche de notre veste ? 
… si nous y jetions un coup d’œil plusieurs fois 
par jour ? 
… si nous retournions la chercher quand nous 
l’avons oubliée à la maison ou au bureau ? 
… si nous l’utilisions pour renvoyer des 
messages à nos amis ? 
… si nous la traitions comme si nous ne 
pouvions plus vivre sans elle ? 
… si nous l’emmenions en voyage, au cas où 
nous aurions besoin d’aide ou de secours ? 
… si nous y mettions la main en cas 
d’urgence ? 
 
Contrairement au téléphone portable, la Bible a 
toujours du réseau ! Nous pouvons nous y 
connecter dans n’importe quel endroit ! Nous 
n’avons pas besoin de nous soucier de manque 
de crédit, parce que Jésus a déjà payé la facture, 
et les crédits sont illimités ! Encore mieux, la 
communication n’est jamais coupée, et la 
batterie est chargée pour la vie entière ! 
 
« Cherchez le Seigneur tant qu’il se laisse 
trouver, invoquez-le tant qu’il est proche »   
(Is 55,6). 
 

Numéros d’urgence 
 

Si vous êtes triste, composez   * Jean 14. 
Si les gens parlent contre vous   * Ps 27. 
Si vous êtes énervé    * Ps 51. 
Si vous êtes inquiet    * Mat 6, 19-24. 
Si vous êtes en danger    * Ps 91. 
Si Dieu vous semble loin   * Ps 63. 
Si votre foi a besoin d’être fortifiée * Héb 11. 
Si vous êtes solitaire et apeuré   * Ps 22. 
Si vous êtes dur et critique    * I Cor 13. 
Si vous vous sentez triste et seul  * Rom 8, 31-39 
Si vous désirez la paix et le repos * Mat 11, 25-30. 
Si le monde vous semble plus grand que Dieu 

   * Ps 90. 
Pour connaître le secret du bonheur  

   * Col 3, 12-17. 
 

Notez ces numéros dans votre agenda ! 
 

Ils seront peut-être importants pour vous 
à un moment de votre vie !!! 

 
Et passez-les aux autres ; il se peut qu’un 

de ces numéros d’urgence sauve une vie !!! 
* * * 


